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Prix 
.$13.20

30x312...................$13.20

30 x33
(Over-size 15. 60

23x3^........•........ 24.28

Pneus garantis pour 8,000 milles, complète satisfaction, 
sions plus grandes. Express payé. Livraison prompte.

REGULIERS

PESANTS

Prix
$ 2.15

2.35

. 2.95

. 3.15

..,...$ 2.55

...... 2.65
......... 3.35

...... 3.60

Aussi dimen-

PNEUS - TUBES 
20% DE REDUCTION

BALANCES
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AVEC ROUES SANS ROUES

• F. A. B. Montréal.
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$ 24.50
25.75
28.53
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CAPACITE
500 Ibs 
600 "

1000 “

$ 26.40
27.60
30.45
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PLATEAUX
20% X 14% pcs.
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ira. —& crenome eioigne ces insectes -Y-.-, I • ----=-? ----yv!» . ,..191—, —,.m 
peu désirables, contribue à l’augmenta- plus intéressantes concernant les industries avicoles et horticoles, 
tion de la production du lait et évite bien 
des accidents regrettables qui coûtent 
souvent bien cher aux fermiers.
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M. le Dr H. GRISDALE, Sous-ministre à Ottawa:—M. Grisdale Exemple! présentement, les patates nou 
cuuyeanu aen cuca oun aciunacab. parla longuement, et avec son habileté ordinaire, des conditions velles se vendent [au détail: 3 Ibs pour ,25c

Consultez nos prix dans notre page des actuelles d’agriculture, en Canada, indiquant les conditions de la ou $7.50 le sac. Combien recevons.no marchandises a vendre. concurrence plus vive'que jamais. penme cultivætruns?.sschixab. "EoinBien
PNEUS ET TUBES Le travail du Dr J. C. CHAPAIS, fut lu par le président:—-- tra- axbpn“gno“seseguzcleposuksaîske“sédçus

Nous avons commencé, depuis quelque vail du Dr Chapais traite de l'Industrie Laitière canadienne, comparée provisions à 25c la 1b ?
temps, à vendre les pneus et tubes pour à celle de la Nouvelle-Zélande et de la forte compétition que ce pays ------ —
^tqvenüesÆombre noudazs"ssuzIc?"eN“pPaanETNTSn61, principal avantage de la Nouvelle- 436.4(‘:111-.668.:"6,F#6:3639.6%6

tenons ces prix sans changement encore, Zélande, sur nous, écrit M. Chapais, est son climat modéré. “On y forcés de payer très cher les services que les 
espérant que nos sociétaires qui ne se sont garde en pâturé le bétail pendant toute l’année. intermédiares nous rendent. La coopéra-Ba* “fake adressés, pous.ne. tarderont Etant donné les immenses troupeaux et la très abondante produc- tion supprime les intermédiaire en les rem­
et ferme.' tion du lait, pratiquement toute la traite se fait au moyen de machines peesentegprades gEFebisekiensl de ne nous
----------------------------- ;______________ - à traire. . charger que le juste prix. Nous pouvons

Qui ne peut économiser 6 sous Quatre-Vingt pour cent (80%) du lait apporté aux fabriques est RXSrTcatsonçpoPérerepeosdeopraducenD’ de 

par mois pour recevoir, toutes les P" Toutes les fabriques sont pourvues de systèmes mécaniques de ^6“ (espërativesebemkmicacstyisé 
semaines, le journal qui lui ton- réfrigération, et une loi existe défendant d’expédier le fromage a 1 ex- elles le producteur a un avenir illimité, 
vient: “Le Bulletin delà Ferme"? térieur avant qu’il ait 14 jours de fabrication. aussi.

Suite des commentaires Convention des Missionnaires Agricoles Notes diverses
A l’abondance de la production corres-

(De la page 509) (Suite de la page 494) pond la famine des producteurs. .
. Y a-t-il un paradoxe plus décevant que

BROCHE • 3. Création de caisses de crédit à la campagne, telles que Caisses celui-là : la semaine dernière, les rapports

b^tis^:M RezsMRpreG.OTSAFSorsnaztons.sazpsnt satisfaction partout et.aul ont jSSS^B 
rent sensiblement les mêmes de ce temps- Le Ministre termine en souhaitant que dans les écoles de notre sence de rouille, Cric ! hausse de .05c. 
ci. Les prix que nous publions ne com- province, voire même dans nos collèges classiques, l’enseignement agri- ‘ --------

de ces marchandises de bien vouloir nous Nous devons prendre tous les moyens de retenir chez nous les d’argent pour nous procurer la même quan- 
écrire pour obtenir nos listes de prix. éléments qui y sont encore plutôt que d’avoir à les repatrier plus tard, tité de matières. Réduire la production 

CRENOIDE “C’est là l’œuvre de nos écoles d’Agriculture”, dit l’honorable n’est donc pas le bon moyen !
, i Ministre, “et à ce titre, elles méritent tous les encouragements de ceux . nu toron, • nous exami-c„ENost.enopteétepps.decxeu“rsocvxen.k qui ont à cœur la prospérité de notre agriculture dans la province de nerons combien paie le consommateur et 

Pendant ces temps-ci, la chaleur est Québec.” combien nous recevons comme produc-
grande; les mouches éclosent par millions 1 A RFI RAYMOND U RPVPRFND PERE LEOPOLD teurs, puis nous ferons tous nos efforts pour 
et font un tort considérable aux troupeaux ,. AP ERAI — ON ♦ et le REVEREND IEEE LR obtenir cette marge qui va aux intermédiai-
laitiers La crénoïde éloigne ces insectes directeur de -institut, montrèrent au cinématographe, des vues des res et qui en réalité devrait nous apparte-
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